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• Intempéries et tremblement de terre dans le grand Sud d’Haïti 

• Trois jours après le séisme, l’aide de l’État tarde à arriver aux nombreuses familles 

sinistrées dans le Sud d’Haïti 

 

>>    Intempéries et tremblement de terre dans le grand Sud d’Haïti 

Il a plu toute la nuit du lundi 16 au mardi 17 août sur 

Haïti, dans les départements du Sud-Est, du Sud, de 
la Grande Anse et des Nippes. Des inondations sont 

signalées dans ces départements, trois jours après le 
tremblement de terre du samedi 14 août. Plusieurs 

familles sinistrées dans ces 3 départements (Les 

Cayes, Maniche dans le Sud, L’Asile, Anse-à-Veau, 
Baradères, dans les Nippes, entre autres) continuent 

de passer les nuits à la belle étoile. Elles ont besoin 
d’abris sûrs, comme des tentes, pour se protéger 

temporairement contre les intempéries. La tempête 

tropicale « Grace » commence à s’éloigner des côtes 
d’Haïti. Cependant, la queue de cette tempête devrait 

provoquer de forts vents ainsi que des précipitations 

susceptibles d’entraîner des inondations, éboulements 
et glissements de terrain. Les familles sont toujours 

sous la menace des pluies dans cette période 
cyclonique, qui s’étend du 1er juin au 30 novembre. 

Tout en exhortant la population à faire preuve de 

prudence, le Service maritime et de navigation d’Haïti 
interdit toutes activités de cabotage dans les eaux 

haïtiennes. Les autorités de l’État doivent acheminer, 

au plus vite, des bâches (dénommées prela en Créole 
-comme un prélat-) et des tentes, pour subvenir aux 

besoins des communautés sinistrées, notamment 
celles vivant dans les sections communales, exige 

Epheta Ambroise, l’agente exécutive intérimaire de 

l’Asile. « Sur 10 maisons, 9 ont été détruites et la 
seule qui reste debout est endommagée et on ne peut 

pas rentrer à l’intérieur », précise-t-elle, déplorant le 
silence de l’État sur des actions d’accompagnement 

nécessaires. « Il faut qu’il y ait des interventions 

rapides, pour permettre à la population de trouver de 
l’eau potable à boire, parce que ces gens ne vivent 

que des sources d’eau. Nous savons tous combien les 

tremblements de terre peuvent les affecter », fait 
remarquer de son côté, Robenson Saint Joy, 

coordonnateur du Conseil d’administration de la 
section communale (Casec) de Condé, 4e section 

communale des Coteaux (Sud). 95% des maisons 

sont endommagées dans cette section communale, où 

la communauté est aux abois, souligne-t-il.  

 

  

>>  Trois jours après le séisme, l’aide de l’État tarde à arriver aux nombreuses familles 

sinistrées dans le grand Sud d’Haïti 
 
Plus de 1 400 personnes tuées et 6 900 autres 

blessées, plus de 75 000 familles sinistrées dans les 3 
départements les plus touchés, où 25 structures 

sanitaires sont aussi affectées. 37 312 maisons sont 

détruites et 46 913 autres endommagées : c’est le 
bilan, encore provisoire, de ce tremblement de terre 

de magnitude 7.2 (plus puissant que celui du 12 

janvier 2010), enregistré samedi matin et suivi d’au 
moins 500 répliques. Alors qu’Haïti s’attendait à un 

fort séisme dans le Nord, les nouvelles violentes 

secousses ont surtout frappé la presqu’île Sud d’Haïti, 

traversée par la faille « Enriquillo ». Le segment de 
faille, qui s’est cassé pour déclencher le séisme du 14 

août, ne s’est pas trouvé en mer. Ce qui a empêché 

l’éventualité de tsunami, dont l’alerte donnée dans la 
région a été levée dès les premières minutes après le 

tremblement de terre. Mais, il y a eu des houles sur 

les côtes Sud d’Haïti. Eau potable, tentes, 
couvertures, plats chauds et ration sèche sont les 

besoins prioritaires aujourd’hui des familles sinistrées 
dans le grand Sud. « Il ne suffit pas seulement 

https://www.alterpresse.org/spip.php?article27321
https://www.alterpresse.org/spip.php?article27321


 

Édition du Collectif Haïti de France  21 ter rue Voltaire | 75011 Paris | 01 43 48 31 78 

d’apporter de la nourriture. Mais, il importe surtout 
d’effectuer des évaluations pertinentes sur l’état des 

routes et d’éviter les erreurs et mauvaises 

expériences de capitalisation politique, issues du 
tremblement de terre du mardi 12 janvier 2010 en 

Haïti », préconise l’ingénieur géologue Claude 
Prépetit, directeur du Bureau des mines et de 

l’énergie et principal responsable de l’Unité technique 

de sismologie. Trois jours après, en dépit des 
promesses en assistance sans cesse renouvelées, les 

interventions des autorités demeurent encore très 

timides pour venir en aide aux familles sinistrées, 
dans les trois départements du grand Sud (Sud, 

Grande Anse et Nippes). Lundi 16 août, un convoi qui 
transportait de l’aide dans le Sud, a été vandalisé par 

des riverains. Des médicaments ont été acheminés 

aux Cayes par voie aérienne. Plusieurs médecins de 
l’Hôpital de l’Université d’État d’Haïti, encadrés par un 

médecin senior, ont pris la route nationale N°2 depuis 
le weekend écoulé, pour contribuer aux soins des 

familles sinistrées. Ce sont surtout de nombreux 

bénévoles qui apportent leur solidarité. Les hôpitaux 
et centres de santé sont débordés par un afflux de 

victimes avec des blessures diverses, alors que des 

survivants se trouvent encore sous des décombres. 
Les communautés dans la ville des Cayes (chef-lieu 

du département du Sud, troisième ville en importance 
économique en Haïti), rudement affectée lors du 

passage de l’ouragan meurtrier, Matthew, en octobre 

2016, sont encore aux abois. L’accès à des abris ou à 
des tentes, pour se protéger contre d’éventuelles 

précipitations, l’accès à l’eau potable et à la nourriture 
restent les principales préoccupations. Des 

infrastructures scolaires, des hôpitaux et des églises 

n’ont pas pu résister aux secousses du tremblement 
de terre. Bien avant l’arrivée de l’aide étrangère 

promise par plusieurs pays, des équipes médicales de 

la mission cubaine sur place en Haïti sont déjà à pied-
d’œuvre, dès les premières minutes comme à Aquin 

(Sud), en soignant plusieurs personnes. Par ailleurs, 
la République Dominicaine, le Venezuela, les États-

Unis d’Amérique, le Canada, ont commencé à 

acheminer des ressources humaines, matérielles et 

logistiques, en solidarité avec Haïti. L’administratrice 
de l’Agence américaine pour le développement 

international (USAID), Samantha Power, a été 

nommée par Joe Biden, comme la plus haute 
fonctionnaire américaine, chargée de coordonner une 

réponse immédiate étasunienne en Haïti, suite au 
tremblement de terre. À la demande du 

gouvernement d’Haïti, un groupe de recherche et 

sauvetage en milieu urbain sera envoyée par l’USAID, 
pour venir s’ajouter à son équipe d’intervention en 

cas de catastrophe (Dart), mobilisée le 16 août, pour 

diriger les efforts du gouvernement des États-Unis, en 
réponse au séisme qui a frappé le pays, selon un 

communiqué en date du 15 août 2021. 65 premiers 
intervenants et 4 chiens, du groupe de recherche et 

sauvetage en milieu urbain du département d’incendie 

et de secours du Comté de Fairfax, se joindront aux 
opérations de recherche. « L’équipe est en train de se 

déployer avec 24,000 tonnes d’outils et 
d’équipements spécialisés – notamment du matériel 

hydraulique pour fracturer le béton, des scies, torches 

et perforateurs, ainsi que des équipements médicaux 
de pointe - pour les aider dans leurs opérations de 

recherche et de sauvetage » Cinq membres 

supplémentaires de ce groupe apporteront leur appui 
technique à l’équipe d’évaluation des catastrophes et 

de coordination des Nations unies, afin de contribuer 
aux efforts de gestion des urgences. Face à la gravité 

de la situation, la république de Taïwan a aussi 

annoncé une aide humanitaire d’urgence de 500 000 
dollars américains, afin d’aider le gouvernement 

haïtien à relever les défis immédiats provoqués par ce 
séisme. Pour sa part, l’Unicef envisage une aide 

humanitaire en utilisant des stocks d’urgence 

prépositionnés dans des entrepôts à travers le pays. 
Un bureau de l’Unicef dans le Sud, avec du personnel 

déjà sur le terrain, évalue les besoins urgents et 

fournit une assistance aux communautés touchées. 
Accompagné de plusieurs de ses ministres, le chef du 

gouvernement de facto, Ariel Henry, a effectué une 
visite aux Cayes (Sud), le dimanche 15 août, en vue 

de coordonner les actions gouvernementales. 

 

 

À lire également  
 

• Pour les victimes du séisme, les nuits sont très longues  

• Elle était à l’église catholique de Jérémie lors du tremblement. Cela Jules témoigne   

• Haïti-Séisme-Sud : La communauté haïtienne de Montréal se mobilise  

• Environnement/Intempéries : Interdiction de toute exploitation de mines de sable, dans le Grand Sud, 

après le tremblement de terre du 14 août 2021 en Haïti 

• Haïti-Conjoncture : Quel temps vivons-nous ? 
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